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F lambée du prix du mil 

Les résultats de la campagne agricole 
2011 dans les pays d’Afrique de l’Ouest 

sont maintenant publiés. Suite à une saison 
des pluies capricieuse, les bilans céréaliers 
prévisionnels pour 2012 sont relativement 
inquiétants, notamment ceux concernant les 
États de la zone sahélienne, quasiment tous 

déficitaires, à l’exception du Mali.  

Pour les 8 pays de l’UEMOA, le déficit de 
production est estimé à environ 2.500.000 

tonnes de céréales, soit 14% des besoins.  

Deux questions méritent d’être posées :  

1– Dans quels pays les Sahéliens vont-ils 

s’approvisionner en céréales ? 

UEMOA : mis à part le Mali qui dégage un 
excédent de 500.000 tonnes (14% par 
rapport à ses besoins) et le Togo qui 
annonce un excédent de 60.000 tonnes 
(7% de ses besoins), les autres pays de la 
zone FCFA annoncent tous des déficits de 

production céréalière. 

En ce qui concerne les 15 pays de la zone 
CEDEAO (hors Nigeria : statistiques non 
disponibles), le constat est similaire. Le 
déficit de production est de 7% des 
besoins. Outre le Togo et le Mali, deux 

autres pays annoncent des excédents : la 

Guinée Conakry et la Sierra Leone.  

Pour la Guinée, il n’est pas précisé si le 
stock disponible annoncé est calculé sous sa 
forme brute ou nette (c'est-à-dire s’il faut 
enlever des pertes au décorticage qui 
peuvent être importantes). Le gouvernement 
guinéen a déjà interdit les exportations 
afin de garantir en priorité la sécurité 

alimentaire de sa population.  

Reste le Nigeria, qui a certainement les 
capacités d’approvisionner ses voisins. Le 
bilan céréalier n’est pas disponible, mais 
les récoltes sont similaires à celles de l’an 

passé, donc bonnes. 

2- Avec quels revenus les populations des 

zones déficitaires vont-elles acheter ?  

Les populations, notamment celle des zones 
déficitaires, n’ont que peu de liquidités. Mis 
à part les revenus de l’agriculture, et cette 
année ils sont minces ou nuls, les populations 

vivent de l’élevage et du tourisme.  

La mauvaise pluviométrie va avoir des 
répercussions sur l’élevage. Les zones de 
pâturage sont annoncées dans un état 
« modéré à critique » au Burkina et au Mali  
et « critique » au Niger. Les spécialistes 

conseillent de déstocker (vendre) les animaux.  

Avec les problèmes de sécurité au Niger et 
au Nord Mali, le tourisme a été totalement 
asphyxié. Non seulement le tourisme, mais 
toute l’économie liée à l’hébergement 
restauration, puisque même les résidents ne 
se déplacent plus : plus de mission, donc 
plus aucun revenu pour tout un secteur 

économique. 
 

En conclusion, il est prioritaire de :  

 mettre en œuvre les plans d’urgence qui 
ont déjà été préparés par les pays en 
difficulté, pour soutenir les populations 
les plus exposées et particulièrement les 

enfants.  

 préparer la campagne agricole de 

contre saison sur les périmètres irrigués,  

 s’approvisionner en céréales à partir du 
Nigeria, du Togo et de la Guinée, si les 
excédents sont confirmés et si le 

gouvernement ouvre les frontières… 
 

Afrique Verte s’est déjà lancée dans les 
approvisionnements pour consolider les 
stocks d’atténuation de crise qui seront mis 
à la disposition des populations à prix 
social, notamment au Niger. Nous 
comptons sur votre soutien dans cette 

action au bénéfice des plus défavorisés !    

Caroline Bah  

Conséquence directe des mauvaises récoltes 
annoncées dans nos 3 pays d’intervention, 
le prix du mil flambe. Autour de 15.000 
FCFA le sac de 100 kg l’an passé en 
décembre, il a aujourd’hui largement 
dépassé les 20.000 FCFA dans les 3 

capitales (plus de 30 €).  

Si le prix du riz importé est stable, le prix 
du riz local commence à augmenter dans 

certaines villes du Mali.  

L e Sahel pourra-t-il nourrir le Sahel en 2012 ?  
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DANS CE NUMÉRO : 

Données CILSS/AGRHYMET, nov. 2011 

UEMOA, 8 pays :  
Bénin, Burkina, Côte d’Ivoire, G. Bissau, 
Mali, Niger, Sénégal, Togo 

CEDEAO, 15 pays, dont ceux de l’UEMOA  
plus : Cap Vert, Gambie, Ghana, Guinée, 
Nigeria, Liberia, Sierra Leone. 

BILANS CÉRÉALIERS PRÉVISIONNELS 2012, 

BRUTS (besoins-productions disponibles)   

Burkina Faso : bilan brut équilibré, il y 
a donc des zones excédentaires et des 

zones déficitaires dans le pays. 

Mali : excédent de production de 
555.000 tonnes (14% des besoins), la 

zone Nord du pays est déficitaire.  

Niger : déficit de production important : 
452.000 tonnes (12% des besoins). Ce 

déficit est le double de celui de 2005.  

Comparaison du prix du mil dans les 3 capitales

10 000

15 000

20 000

25 000

dec janv-11 fev mars avril mai juin juillet aout sept oct nov dec

FCFA/100 kg

Ouagadougou Bamako Niamey
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B ourse internationale aux céréales à Bamako, par AMASSA  

Les 13 et 14 décembre 2011, AMASSA Afrique 

Verte Mali a organisé à Bamako, avec APROSSA et 

AcSSA, une bourse internationale aux céréales.  

Environ 200 personnes ont participé à cette bourse, 

notamment des opérateurs céréaliers du Mali, et ceux 

venus du Burkina, Niger, Guinée, Nigeria, Bénin, 

Togo, Sénégal, ainsi que 35 représentants des 

partenaires techniques et financiers. 

Cette manifestation a été présidée M. Diakité du 

CONACILSS, qui a lu le 

discours d'ouverture du 

Ministre de l'Agriculture, 

empêché. 

Elle visait à informer les 

opérateurs sur les résultats 

de la campagne agricole 

et à  approvisionner les 

zones déficitaires en cette 

année difficile.  

La bourse a été organisée avec le soutien financier du 
CCFD et le soutien technique et financier d’EATP. 

La mobilisation a été au rendez-vous :  

Offres présentées : près de 131.000 tonnes,  

Besoins exprimés : 272.000 tonnes de céréales : 

49% du Mali, 40% du Niger et 11% du Burkina. 

Au final, 44 contrats ont été signés, pour un 
volume de plus de 50.000 tonnes d’une valeur 
de 4.326.275.000 FCFA (6.595.000 €). Le Niger 
a acheté plus de 40.000 tonnes de céréales et le 
Nigeria a vendu plus de 27.000 tonnes.  

Cette manifestation est donc une réussite et prouve 
une nouvelle fois que les bourses sont un outil 
pertinent pour fluidifier le commerce céréalier 
dans la sous région. La transparence des 
informations fournies et la mise en relation directe 
entre vendeurs et acheteurs portent leurs fruits. 

Mohamed Haidara, coordinateur national 

 AMASSA - Afrique Verte Mali 

AcSSA Afrique Verte Niger a organisé la bourse 
zone Est, à Zinder, les 6 et 7 décembre. La 
manifestation a rassemblé plus de 50 personnes, en 
particulier des opérateurs céréaliers de Zinder (zone 
de production) et ceux d’Agadez (demandeurs de 
céréales). L’ouverture a été présidée par le Secrétaire 

Général du gouvernorat 

de Zinder.  

Offres présentées : 
10.550 tonnes  de 
céréales (maïs, mil, 
sorgho), mais aussi de 
niébé et plus de 3000 
tonnes de sésame. De 

plus, les producteurs ont 
offert des semences de 
mil, maïs et niébé.  

 

Besoins exprimés en fonction des capacités 
d’achat : 359 tonnes de mil et 200 tonnes de 
semences d’arachide.  

Résultats : Trois produits ont été négociés : le mil 
(341 tonnes), le niébé (8 tonnes) et les semences 

d'arachide (50 tonnes).  

Mais la séance a été levée avant la signature des 
contrats, suite à des manifestations aux alentours 
du Palais de justice, où se tenait le procès 
d'Aboubacar Mahamadou, homme politique 
proche du président déchu Mamadou Tandja. Des 
heurts ont éclaté entre les manifestants et les 
forces de l’ordre, qui ont malheureusement fait 2 

morts parmi la population.  

Bassirou NOUHOU, Secrétaire Exécutif   
AcSSA - Afrique Verte Niger 

B ourses au Burkina 
APROSSA  Afrique Verte Burkina a déjà organisé 
2 bourses en cette fin d’année :  
Bourse régionale de Bobo Dioulasso, du 28 
octobre, qui a rassemblé 95 producteurs,  
transformatrices et commerçants : 
- Offres d'achat : 536 tonnes de céréales 
- Offres de vente : 777 tonnes  
- Transactions : 8 contrats, 340 tonnes (mil, maïs, sorgho) 

 

Bourse nationale de 
Ouagadougou, du 30 
novembre qui a rassemblé 
80 producteurs, commerçants 
et transformatrices. La 
bourse a été ouverte 
par Madame Kaboré, 
présidente AVI.  
  

- Offres d’achat : 2.300 tonnes 
- Offres de vente : 1.200 tonnes 
- Contrats signés sur place : 
750 tonnes. 
 

La bourse nationale était 
conjuguée à la 6ème édition 
des JAAL (Journées agro 
alimentaires), organisées à 
la Maison du Peuple, du 25/10 au 4/12.  
 

Les transformatrices du réseau APROSSA s’y sont 
retrouvées nombreuses, venues de Ouaga, mais 
aussi de Bobo et de Banfora pour exposer et 
vendre leurs produits transformés à base de 
céréales, de tubercules ou de fruits.  
 

Philippe Ki, coordinateur national 
APROSSA—Afrique Verte Burkina  

B ourse au Niger 

Bourse de Zinder, 6 et 7 décembre 

Bourse internationale, Bamako, 13 et 14 décembre 

Les nombreux participants                                      La galerie                           
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En cette fin d’année on court tous à la recherche 
d’idées cadeaux… Afrique Verte et Amétis vous 
présentent leurs dernières nouveautés : 
 
Afrique Verte propose : KIPSI, l’enfant au camion 
ou Dogon Débrouille. Illustrée par le peintre 
burkinabè Ali Kéré, cette bande dessinée met en 
scène le jeune Malien Kipsi dont l’aventure 
permet de comprendre le travail d’Afrique 
Verte dans les zones où la production de 
céréales est insuffisante. 

Pour aller plus loin, le jeune lecteur trouvera, 
en fin d’ouvrage, des pages documentaires 
présentant le Mali et la vie quotidienne en 
pays Dogon. 
Un joli livre qui met à la portée des 
enfants les questions de sécurité et de 
souveraineté alimentaires (10 € de frais 

de participation).  
 

Cet ouvrage vient enrichir  
l’exposition pédagogique 
« Kipsi, l’enfant du Mali », 
dont le DVD est aussi en 
vente (10 €). 
 

Attention : nous sommes fermés 
du 23/12/11 au 02/01/12. 
Vos demandes seront traitées à 
partir du lundi 2 janvier 2012. 

Notre ami Amétis vient vous enchanter avec ses 
créations musicales mêlant les univers sahélien et 
breton : 

De l’afro-jazz celtic 
avec MAKIDA PALABRE 
(6 € le CD) ; 
 

Des accents 
songhaï, 

peul, 
haoussa, tamasheq, gallo, blues 

& jazz d’ISSA THESSO 
(6 € le CD) ; 

 
En souscription, 
le tout premier album 
auto-produit de 
Pierre-Yves Prothais : 
GANGAMix (12 €). 

 

En achetant cet album maintenant, vous en 
soutenez la production et découvrirez, dès fin mai 
2012, ce duo tirant son nom du ganga (tambour 
au Niger). Plongez dans une mosaïque d’images, 
une transe soufi glissant sur une valse planante, un 
blues minimaliste saharien se métamorphosant en 
un soukouss endiablé… 
 

Connectez-vous sur www.ametis-music.org pour 
faire votre choix et commander. 

Les dernières nouveautés à offrir… et à s’offrir ! 

La voix des transformatrices au RPCA, à Praïa, Cap Vert 

La réunion annuelle du Réseau de Prévention des 
Crises Alimentaires au Sahel s’est tenue du 8 au 

10 décembre dernier. Le RPCA rassemble les 
spécialistes de la sécurité alimentaire au Sahel : 
techniciens, décideurs africains et partenaires 
institutionnels ou financiers, sous l’égide du CILSS 
et de l’OCDE.  

 

Afrique Verte a participé à 
cette rencontre, représentée 
par Caroline Bah et Marthe 
Bambara, transformatrice à 
Banfora (Burkina), membre du 
Réseau des Transformatrices 
de Céréales du Faso, soutenu 
par APROSSA.  
La première journée a été 
consacrée à la situation 
alimentaire et nutritionnelle en 
Afrique de l’Ouest et plus 
spécifiquement au Sahel pour 

2012 (cf article p. 1).  
 

La deuxième journée était placée sous le thème 
« Transformation agro-alimentaire et sécurité 
alimentaire ». Afrique Verte a ouvert la séance, 
avec une présentation dans le cadre de la 
première session consacrée aux enjeux et défis de 
la transformation agro-alimentaire.  
L’association a rappelé l’importance de la 
transformation des céréales au Sahel, tant pour 
nourrir les villes, limiter les importations, que 

développer l’économie locale en donnant des 
revenus aux transformatrices et aux producteurs 

qui sont leurs fournisseurs. Madame Bambara, au 
nom des transformatrices soutenues par Afrique 
Verte international, a fait un bilan de l’action en 
termes d’impacts et a transmis les revendications 
du réseau aux décideurs présents à la rencontre :   
 

 promouvoir la consommation des produits 

agricoles locaux ; 

 inciter les structures locales de financement à 
faciliter l’accès aux crédits des transformatrices 
afin qu’elles puissent investir et accroître leurs 

capacités de production ; 

 prendre des mesures pour appliquer les 
dispositions règlementaires de l’UEMOA et de 
la CEDEAO, concernant la libre circulation des 

biens, en particulier agricoles ; 

 défiscaliser les gros équipements (moulins…)
a f i n  d ’ a m é l i o r e r  l a  p r o d u c t i o n 

agroalimentaire ; 

 réviser les tarifs des laboratoires nationaux 
d’analyse, pour faciliter leur accès aux 
transformatrices, afin de garantir la sécurité 

des consommateurs. 
 

Toutes ces revendications ont été reprises dans les 
conclusions de la rencontre qui parviendront aux 

décideurs politiques sahéliens. 
 

 Il reste maintenant à veiller à leur application !  

A droite, 
Mme Marthe Bambara 
s’est exprimée au nom 

de toutes les transformatrices  
du réseau 

Afrique Verte international 

http://www.ametis-music.com


Faites également vos dons en ligne 
via notre site Internet, 

en cliquant sur l’onglet AGISSEZ 
en page d’accueil, grâce au service de 

paiement sécurisé PAYPAL. 

L es actions des comités régionaux Afrique Verte 

 

 OUI, je soutiens les paysans et les transformatrices du Sahel ! 
 
  Je fais un DON de : __________ €  

  Je souhaite recevoir des informations pour devenir membre d’Afrique Verte 

 (cotisation annuelle :  40 €/an ; étudiants : 15 €/an) 

Si je suis imposable, mes dons et ma cotisation à Afrique Verte sont déductibles de mes impôts 
pour 66% de leur montant, dans la limite de 20% de mon revenu imposable.  

Veuillez trouver ci-joint un chèque à l’ordre d’Afrique Verte d’un montant total de __________ €  
 Mme   Mlle   M.   Prénom _________________ Nom ____________________________ 
Adresse_______________________________ Code postal ______ Ville _______________ 
Tél. ___________ e-mail ________________________  Profession (facultatif) ______________ 

 

Coupon à retourner à : 
Afrique Verte  

12-20 rue Voltaire 
 93100 Montreuil 
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Nouveautés sur le web 
 

www.afriqueverte.org 
 

Page d’accueil « dernières infos » : 

 Les bourses au céréales 

 Le PSA n° 128 

 Le RPCA au Cap Vert 

 Le Paysan n° 10 : dernier 

bulletin d’AcSSA AV Niger 

 Presse 2011 est  mis à jour 

régulièrement 

Page « Documentation », Former 

les opérateurs ; AcSSA propose : 

 3 livrets sur les banques 

d’intrants pour les OP 

 2 livrets pour les unités de 

transformation de céréales 

Pages « France » « documentation » 

et « sensibilisation » : mises à jour 

Pages « Burkina » en relecture  
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AFRIQUE VERTE  
12-20 rue Voltaire  

93100 Montreuil 
01 42 87 06 67  

afriqueverte@wanadoo.fr  

www.afriqueverte.org 
 

EN NORD-PAS-DE-CALAIS  
Albert Wallaert 

albert.wallaert@neuf.fr  

ou cdsiboulogne@ritimo.org 
 

EN BRETAGNE  
Yves Saintilan 

ysaintilan@sfr.fr 
 

EN RHÔNE-ALPES 
Tatiana Kaboré - Espace Afrique 

espaceafrique@hotmail.fr 

Afrique Verte vous propose une 
nouvelle manière d’être solidaire : 
grâce au prélèvement automatique, 
optez dès à présent pour le don 

régulier et soyez 3 fois plus efficace : 

 Plus simple pour vous 

Plus de courrier à remplir , ni 
d’enveloppe à affranchir : votre don est 
directement prélevé sur votre compte 
bancaire. Il est mieux réparti dans 
l’année, au rythme que vous choisissez. 
Vous restez bien sûr libre de le modifier 

ou le suspendre à tout moment. 

Plus économique pour nous 

Les frais de gestion sont diminués, ce qui 
nous permet d’optimiser l’utilisation de 

votre don. 

 Plus efficace pour eux 

Les actions sont mieux planifiées dans la 
durée, nous permettant de travailler sur 

le long terme. 

Et n’oubliez pas que grâce à la 
déduction fiscale de 66 %, vous 
pouvez être 3 fois plus généreux : en 
choisissant par exemple un prélèvement 
de 10 € par mois, il ne vous en coûtera 

réellement que 40,80 €. 

Si vous êtes imposable, vous déduisez 
66 % du montant de votre don de votre 
impôt, dans la limite de 20 % de votre 

revenu imposable. 

Afrique Verte vous adresse un justificatif 
fiscal à joindre à votre déclaration 

d’impôts, en février de chaque année. 

Nouveau : le prélèvement automatique 

Le groupe a profité du passage de  
Gisèle Dabiré, animatrice Afrique Verte 
Burkina, pour  inviter ses adhérents et 
sympathisants à une soirée d’échange, le 
15 octobre, au restaurant La Rizière, à  
Lyon, dans le 7ème. Cela a été 
l’occasion de présenter Afrique Verte 
aux nouveaux membres mais aussi les 
actions de sensibilisation menées dans la 
région par le comité local Afrique Verte 
Rhône Alpes. 
Le 19 novembre, le groupe a participé 
au festival afro reggae organisé par un 
de nos partenaires (COSIM Rhône 
Alpes) au CCVA de Villeurbanne, à 

l’occasion de la Semaine de la Solidarité 
Internationale. Ce festival avait pour but 
de valoriser la création artistique et  

 

culturelle des diasporas du Rhône-Alpes et 
de montrer la complémentarité entre les 
actions locales des associations de migrants 

et leurs actions internationales de co-
développement. 

Tatiana Kaboré 

Espace Afrique - Afrique Verte Rhone Alpes  

CDSI Boulogne - AV Nord Pas de Calais  
A part ir de l ’exposit ion pédagogique 
d’Afrique Verte «  Kipsi , l’enfant du Mali  », 
le comité du Nord Pas de Calais a 
organisé des lectures avec le CDSI de 
Boulogne, pour sensibil iser les enfants sur 
le thème de la sécurité alimentaire.  

Albert et Francine Wallaert  


